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Après l’Alsace l’an dernier, c’est la Provence et son mythique Mont Ventoux qui est 

au menu cette année. La succession des cols s’annonce difficile, d’autant que la 

météo ne nous a pas épargnés en ce début d’année. Pénible pour les cyclos de 

s’entraîner dans le froid, la pluie et le vent. Mais le plaisir à venir est notre principale 

source de motivation. 

Jeudi 22 mai, l’approche 

Bien avant l’aube, nous nous retrouvons au CO, tous prêts à gravir, dans un premier 

temps, les quelques mètres de dénivelé qui nous amènent à la plate-forme du bus. 

Le reste suivra ! Le chargement des vélos nous cause quelques problèmes. Il faut 

dire que seuls les hommes d’expérience peuvent assumer cette tâche difficile. 

Timing respecté, nous mettons le cap plein sud à 5h38. Dans le bus, chacun prend 

ses marques, s’installe confortablement pour affronter les quelques heures de route. 

La nuit un peu courte de certain joue les prolongations, les magazines et journaux 

circulent, les discussions animent ce début voyage.  

Soudain, François intervient au micro : les choses sérieuses commencent… François 

grave les Dix Consignes de Sécurité dans nos esprits déjà surexcités par des 

questions comme : avec qui va-t-on rouler ? Et surtout, avec qui va-t-on dormir ! Les 

couples sont maintenant formés, car cette année plus de chambrées à trois. Finis 

également les groupes 1, 2, 3, et 4, place aux couleurs avec les groupes Rouge, 

Vert, Brun et Bleu. Force Rouge conduite par Pierre-Alain Murith, force Verte par 

François Castella, force Brune par Fred Varenne et force Bleue par Gérard Spicher.  

Fred est en pleine confiance, il s’est bien préparé à la tâche de capitaine. Gérard, en 

vieux briscard, maîtrise parfaitement la région. La tâche va être plus difficile pour 

Pierre-Alain, il semble plus à l’aise pour pédaler que pour lire la carte. François 

dispose d’une avance confortable sur les trois autres capitaines de route. Il a 

reconnu les parcours, établit le road book. Nous allons voir plus loin que rien n’est 

jamais acquis d’avance…. 

Petit pit stop après la frontière pour un ravitaillement express et croissants, et en 

route pour la station TOTAL des « Tourrettes » à Montélimar. Spectacle 

incontournable : le changement des cyclos, cent fesses rebondies alignées devant le 

muret, offrant le plus merveilleux des spectacles à … la pompiste (ça ne s’invente 

pas !).  

Dernier rappel Messieurs : SECURITE !! 
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L’heure H est enfin arrivée, nous roulons direction St-Didier ! Les capitaines de route 

sanctionnent des cyclos qui roulent en troisième file. Col de Valouse, col de la Croix 

Rouge, les kilomètres défilent. A la sortie de Mirabel aux Baronnies, nous décidons 

de faire le plein de nos bidons. Une sensation nouvelle, mais très étrange s’empare 

de nous. Plus un bruit…c’est incroyable. Nous avons perdu notre radio FM1. Nous 

apprécions le silence et reprenons la route. 

Fort de cette magnifique journée, nous accostons sur l’accueillante terrasse 

de Baumes de Venise. Là, pas de surprise, commande massive de Mazout2, notre 

fortifiant. François nous conduit à l’Hôtel des 3 Colombes. Enfin, il essaie. Par deux 

fois nous visitons le quartier, sans trouver notre gîte. Quand soudain, force Rouge 

arrive et nous ouvre la voie ! Il faut simplement suivre les panneaux… 

Hôtel des 3 Colombes : juste paradisiaque ! Chambres accueillantes, piscine, 

terrasse et patio, pourquoi ne pas faire une semaine complète ? 

A l’heure de l’apéro, la discussion s’oriente sur les effets toniques du Pastis quant 

soudain, une chaise se disloque sous le poids de Gérard Buchud. Le Pastis ? 

Tonique peut-être, lourd incontestablement ! 

La soirée respecte une coutume établie, pas de grandes manœuvres le premier soir. 

Chacun tire sa révérence afin de préserver ses cartouches pour le lendemain. 

Vendredi 23 mai, l’assaut 

Nos cent mollets pilonnent d’une cadence ravageuse les pentes destructrices et 

impitoyables du Ventoux. Dès la sortie de Bedoin, chacun y va de sa méthode : 

reconnaissance d’éclaireurs pour les Bleus, attaque fontale pour l’intrépide Bertrand 

Bugnard, ou round d’observation. Pour certains, l’enfer : avec les salutations de 

Jocelyn à Hervé. Pour d’autres la perfection : suivant à une vingtaine de mètres une 

jolie cyclo, Roland Tornarre et Bernard Overney contemplent le "paysage ", ils 

semblent tous deux hypnotisés par le spectacle féminin qui s’offre à eux. Suivant 

l’adage ″rien ne sert de courir, il faut partir avant les autres″, c’est Gérard chef des 

Bleus qui franchit la ligne en premier. Les 49 autres guerriers se succèdent un à un 

ou par petits groupes, avec la même étincelle dans les yeux, cette flamme qui nous 

anime tous, le goût de l’effort. 

                                                 
1
 Francis Maillard 

2
 Subtil mélange de bière pression et de Coca-Cola : dosage 50-50 
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A midi, le combat est terminé, nous avons tous vaincu le géant de Provence, du plus 

jeune au plus ancien3, du plus affûté au moins véloce. Cette performance de groupe 

vient renforcer notre moment d’émotion à la mémoire de Gérard Castella et Kiko 

Cuennet.  

La température est fraîche et nous entamons déjà la descente magnifique. Nous 

traversons des paysages grandioses, forêts de cèdres sculptés par les vents, de 

cyprès et de pins. Des senteurs successives s’enchaînent durant les 25 km de 

descentes qui nous emmènent à la source du Goseau pour l’arrêt repas. Cette sortie 

étant placée sous le signe de la sécurité, Jeff, poignardé par des crampes, pris 

l’option du bus pour la descente, c’est plus sûr… 

Les deux cols de l’après-midi nous divertissent. Le col des Veaux, bien qu’il paraisse 

anodin fût le témoin d’un petit coup de gueule. Assurément déçu n’avoir pu prendre 

part aux hostilités déclarées au pied de la montée, les derniers s’expliquent, on voit 

rouge chez les Rouges. Le col de la Chaine nous conduit à Suzette, Ha ! Suzette 

quel programme. Les dentelles de Montmirail ne sont pas si faciles de que ça. 

Arrivés sur la terrasse de Beaumes-de-Venise fréquentée la veille, qu’Alain Riedo ne 

reconnaît pas d’ailleurs, nous échangeons nos récits de la journée. Tournée de 

Mazout, Héééé Santé ! 

Samedi 24 mai, douche et foën 

Nous sommes déjà à la dernière étape, les gorges de Nesque, Saint-Saturnin, 

Gordes et le col des Murs. Après la belle performance de la veille, la petite pluie 

matinale n’a que peu d’impact sur notre moral. Micaël Tille souffre, plie, est même 

lâché au plat, mais lutte jusqu’au bout, encouragé par une équipe Bleue galvanisée 

par l’étape de la veille. Les rafales de vent répétées nous sèchent tout d’abord, mais 

nous laminent petit à petit, lentement mais sûrement. C’est avant de passer à table 

que Charles Morel, dans une manœuvre de dépassement audacieuse, met en 

charpies son nouvel équipement et subsidiairement, sa cuisse et son coude. Par 

chance, cet accident n’a pas de conséquence fâcheuse. Quant au chroniqueur, il 

termine l’ascension de la côte de Lagarde d’Apt à l’image de son pneu arrière : aussi 

usé que crevé. 

Nous consacrons une partie l’après-midi à la visite de Gordes. Une place de village 

pittoresque, une terrasse, un marchand de glace, une météo clémente, c’est dur la 

                                                 
3
 Entre 27 et 73 ans 
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vie de cyclos. Pour Michel Sacré, l’expérience de la glace light n’est pas concluante. 

Ses cuisses saillantes produisent des démarrages certes efficaces, mais dont la 

durée n’excède pas quelques secondes… Pas de quoi secouer sérieusement les 

grands Bleus ! Une petite équipe commande un Coca à 5,90€ les  3 dl, assurément 

un Coca transgénique ! 

Saint-Didier, la délivrance 

415 kilomètres et plus de 6'000 mètres de dénivelé depuis la station TOTAL. Nos 

efforts sont terminés. Nous prenons les terrasses de St-Didier en otage. Le groupe 

Rouge fête l’anniversaire de Pierre-Alain Murith. Les pastis se succèdent, les cigares 

aussi. Entre temps, le reste des cyclos participent à une dégustation que François 

nous a organisée. La soirée s’annonce festive, d’autant que le tatouage de Céline, 

notre serveuse, suscite beaucoup de commentaires. La position de l’hôtel nous offre 

peu d’activités nocturnes. Après quelques bières, nous pensons déjà au retour. 

Dimanche 25 mai, le retour 

Nous sommes tous prêts au départ à 8h30, le voyage est encore plus long qu’à 

l’allée. Notre chauffeur, Willy nous lance quelques WITZ inoubliables tout au long du 

parcours. Le chroniqueur a obtenu une copie exclusive de son recueil d’histoires 

drôles, à consommer sans modération ! 

Quinze heures déjà, les poignées de main se succèdent. Nous remercions mille fois 

François pour son engagement et l’organisation sans faille de cette sortie. 

Grâce à nous tous, le club a écrit un superbe souvenir sur les routes de Provence. 

Vivons nos prochaines sorties comme Jeff nous l’a rappelé au sommet du Ventoux : 

 

 

PASSIONNEMENT ! 
 

 Pour nous :  

 Charles-André 


